
1. Le public est informé que le jour sous
date , le Sieur Just in  Droz-Vernier , de a
Chaux-de-Fonds , a élè établi curateur de
Ulysse Othenin-Girard , demeurant au Soi-
gnât , en remplacement du Sieur Guillaume
Huinbett-Droz décédé , ensorte que per-
sonne ne doit contracte r avec le dit pupil le
ni lui  faire de confiance , sans la participa-
tion du curateur , qui fera annuJIer tout ce
qui pourrait être Tait à ['encontre de cet
avis. Donné par ordre , au grciTc de la
Chaux-de-Fonds , le 20 Juin 1835.

P.-J. CLXHE , greffier.

2. Le Directoire fédéral a transmis au
Conseil d'Etat un rapport du Consul de
Commerce Suisse à ta Nouvelle-Orléans
sur les relations commerciales de cette
place avec la Suisse, et sur la si tuat ion des
individus et des familles qui émigrent dans
Ja partie méridionale des Etats-Unis de
l'Amérique du Nord. Le contenu de ce
rapport quant  au second po int , est de na-
ture à rectifier les idées trop avantageuses
que certains récits pourraient donner. Les
personnes qui aura ient  intérêt à en prendre
connaissance pour l' un ou pour l'autre des
deux objets qu 'il traite , en recevront com-
munication à la Chancellerie. Donné au
Château de Neuchâtel , le 20 Juin 1835.

Par ordre du Conseil ([Etat ,
CHANCELLERIE.

Fin de la Feuille officielle.

P U B L I C A T I O N .

}. Aux héritiers de feu Nicolas Hauert , fils de
Nicolas , vivant  tanneur  à A ffolcern , district.
d'Arberg , l'inventaire judiciaire est accordé
par l 'Autorité.  Tous ceux qui étaient en rela-
tion avec le défunt , sont invités d'adresser
leurs réclam ations au greffe d'Arberg, jus qu'au
ç Août prochain , comme terme fixé , pour y
faire valoir leurs droits , sous peine de forclu-
sion. Donné , rf iar ordre de l 'Autorité , à Ar-
berg le 8 Juin 183Ç -

Le Greffier ,
R. H A U S E R  , notaire.

De la part de M M .  les Quatre-Ministraux.
4. Le public est informé que Al. le docteur Rey-

nier, médecin-de- ville , vaccinera gratuitement
les enfans des personnes pauvres et peu moyen-
nées , et que tous les jours , de une à 2 heures
de l'après-midi ,il recevra chez lui pour prendre
note des enfans à vacciner , et indiquer le mo-
ment convenable où il fera cette op ération.

Le Magistrat renouvelle aussi l'avis qu 'aucun
enfant n 'est admis dans les établ îssemens pu-
blics , s'il n 'a été vacciné. Donné à l'hôtel-de-
ville de Neuchâtel , le 17 Juin  183 î-

Par ordon. : Le secrétaire-de-ville,
P.-L. JACOTTET.

IMMEUBLES A VENDRE.

ç. Le samedi 4 Juillet prochain , à 4 heures de
l'après-midi , il sera exposé en vente en l 'étude
du greffier Clerc , à Colombier , une petite
maison sise à la rue basse dudit lieu , compre-
nant une cave et une  chambre au rez-de-chaus-
sée , et une habitat ion à l'étage , appartenant à
Guil laume Scfiwabe , jardinier , aux conditions
qui seront annoncées.

6. On cherche à vendre sous des cond itions
avantageuses , un établ is sement  de tannerie ,
parfaitement bien monté et s i tué  à Alorat , à la
Rive du lac. Il consiste en un assez grand bâ-
t iment , construi t  en pierres , comprenant  au
rez-de-chaussée la tanner ie  avec une fontaine
et un puits , dix pn '-semens et un e fournaise ;
au premier une corroyerie très -vaste et chauf-
fable , t tem un magasin et plusi eurs galeries
qui renferment beaucoup de place pour ypendre et sécher le cuir , etc.

Cet établissement a 4 fosses qui  touchent le
bâtiment et quatr e tines pour des peaux deveaux. Il est pour vu de tous les outils et usten-s.les nécessaires. Les marchandises encore enouvrage , seront aussi vendues à des prix rai-sonnables. r

Les amateurs peuvent visiter cet établisse-
ment chaque jour , et s'adresser , pour p lus
amples rensei gnemens , à Dl. Mottet , notaire ,
greffier-de-ville.

7. Les Syndics établis à la masse des biens et
dettes de Charles-Daniel Pél aron , de Travers ,
font savoir au public que le domaine du discu-
tant , situé aux Montagnes de Travers , est en
prix à 246 louis , et que la seconde enchère
aura lieu lundi prochain 29 couran t , chez
Auguste Berthoud ,catVùietier , aux fîmposieux ,
à 6 heures du soir , et la troisième le lundi  sui-
vant , 6 Juil let .  On cédera ce domaine à des
condit ions favorables , si les offres sont ac-
ceptables.

A V E N D R E .

8. J.-P. Dessoulavy, p lace des Halles , est tou-
jours bien assorti en pendu les et cartels , fa-
briqués dans son atelier , et dont il garantit  la
fidélité , ainsi qu 'en montres et fourni tures
d'horlogerie ; le tout à des prix avantageux.

9. Des vins vieux en bouteille , des meilleures
années , savoir : des rouges de 1822 , 1826 )
1827 , et des blancs de 182 2 ,  182 s et 1826.
S'adr. au justicier Claudon , à Colombier.

1 o. Louise Péters .Borel , modiste , à la Grand' rue ,
vient de recevoir un assortiment de ceintures
écossaises , dans les p lus nouveaux  goûts , ru-
bans et différens autres articles qui concernent
son état , à des prix très-modiques.

11. Chez Henri Fleury, en ville , sucre en pains ,
sans papiers.

12. Un bel assortiment de tours en cheveux , de
la plus grande fraîcheur , ainsi que parfumerie
fraîche , première qual i té ; le tout à juste prix ,
chez Dupont , coiffeur , sur le Pont-des-bou-
tiques.

IJ . Chez M. Michaud- fVJercier ', à la Croix-du-
marché , un assortiment de soieries de Lyon
et d'Avi gnon- telles que marceline s , levantines ,
gros-de-Naples , taffetas , satin blanc , noir ,
et couleurs de mode, alépine noir fin */4 , sans
apprêt ; poultsoie , noir fin tou t  cuit 7/ [2 et
3/4 ; drap de soie, noir sergé; taffetas et per-
cale ang laise à bordures , pour parapluies ,
florence et mi florence pour doubl ure , batiste
en fil , blanche et écrue ; mouchoirs-batiste
en fil , bords blancs ; fichus , mouchoirs et
schalls en soie, chal ys , thibet imprimés , légers ,
pour la saison ; foulards des Indes pour tobes
et mouchoirs , sirzacca rayé pour ameublemens ,
mouchoirs de Silésie. Parfumerie fraîche. Eau
de lavande de la Madeleine de Trénel, dite
ambrée sp iritueuse , essences de divers par-
fums , vinai gre de toilette , dit aromati que ,
essence de vinai gre des quatre voleurs , dit
camp hré anti-choléra , en jolis petit s flacons ;
extrait de Wétivert , essence vestimentale de
Dup leix , crème saponine pour enlever les
taches et rendre le lustre aux étoffes , fluide
de Géorgie , essence virg inale pour la peau ,
crème et savon d'amandes , hui le  ant i que et
de Macassar , likaolak de Chine , pommade
de graisse d'ours pour faire croître les che-
veux , dite à la moelle de bœuf en pots et à
l'once , dite sylphide pour les faire boucler ,
poudre à cheveux super fine purgée à l'esprit-
de-vin , blanc de perles , rouge vég étal des
Indes , et tous les articles qui concernent la
parfumerie. 11 vient de recevoir un nouvel en-
voi de terre ang laise blanc he et bleue Wed g-
wood , tant pour service de tabl e que pour
assortimens de thé . 11 sera très-accommodant
pour tous ses prix .

14. M. Al p. Bouvier , à la rue des Moulins , sera
pour cette foire , comme par le passé , des
mieux assortidans les articles de son commerce
d'épiceries. Il lui  reste encore quelques j am-
bons de Mayence parfaitem ent conditionnés ,
ainsi que des saucissons de Bologne , fromace
de l'arme , grus de Berne , pâtes d'Italie , etc! ;
hui le  d'olive surfine , vinai gre rouge de Dijon ,
moutard e en poudre fine fleurs , bouchons as-
sortis pour bouteilles et autres pour fruits ,
liège en planche blanc, papier à écrire et d'em-
balla ge , de tous formats , etc. ; Je tout à juste
prix.

15. Chez M. Dl. Cappellaro , maitre gypseur ,
rue St. Maur ice , pendant la durée de la foire ,
des papiers peints pr tapisserie , de toutes qua-
lités et espèces , veloutés , etc. , depuis les
prix de 6 bz, à 84 batz.

16. M. Baumann-Péters est toujours bien assorti
.de glaces de Paris et d'Allemagne. Il vient de
recevoir un nouvel assortiment d'objets en fer
de Berlin , du dernier goût , ainsi que des des-
sins de tapisserie , gravures , li thograp hies ,
fourn i tures  de peintur e , de dessin et de bu-
reau , et quantité d'autres articles de nou-
veautés.

17. Chez sœurs Steiner , à la Croix-du-marché ,
plusieurs mil l iers de volumes d'ouvrages an-
cien s et nouveaux , dont bon nombre curieux
et rares , beaucoup de gravures et quelques
tableaux à l 'huile ; les s3 premiers volumes de
la Bibliothèque Britannique , etc.—Les mêmes
achètent ou échangent des livres et gravures.

18. Chez MM. Jeanneret frères , au profit de
l ' Inst i tut  des Billodes , du Locle , le portrait
de M llc Marie - Anne Calame, fondatrice de
cet établissement. On peut se procurer éga-
lement chez eux celui de M. Léopold Robert
et des l i thograp hies qu 'il a dessinées lui-même
sur pierre. Leur magasin sera pour cette foire
très-bien assorti de tous les articles relatifs à
leu r  genre de Commerce.

19. Fréd. Steiner , tap issier , maison neuve ,
vis-à-vis le Poids publ ic , vient de recevoir de
Paris un très-be l assortiment de marchandises
de goût : franges de soie en couleurs , dites en
laine et coton blanc et en couleur , galons et
crête de soie pour meubles , dits blancs , façon
dentelle et crête coton , pommes et palmes
bois dorés , bâtons et anneaux de thyrses ,
agraffes , coulans dorés pour rideaux et drape-
ries , patères ang laises et de- Paris , plaques de
portes , clous dorés , pointes à crêtes , étoffe
de crin pour meubles , limoge , futaine pour
lits , crins , laines , p lumes et duvets , un grand
fauteuil  de malade et deux grands fauteuils de
salon à roulettes.

20. Chez sœurs Steiner , a la Croix-du-marche ,
glaces de Paris , de toutes dimensions et dont
les trois p lus grandes , d'environ 60 sur 3 ç pv'es,
seront cédées au prix du tarif , encadrement
compris ; baguettes dorées et autres , de 2 à
4 pouces , pour glaces et pour tableaux ,
franges .de Saxe et de Paris , dorures , bâtons
dorés et en bois poli , anneaux , galons , clous
dorés et argentés , et en général tous les articles
d'ameublement;  des meubles de tout genre ,
lits-de-repos , fauteuils , chaises , pup itres ,
un beau bureau à 3 corps ; plumes et duvets
pour lits ; un lit  à couronne neuf , un bois-de-
lit neuf poli;  étoffe s en laine , mousselines
imprimées , indienne , foulards , schalls et
quanti té d'autres objets ; des vins fins en bou-
teilles , rhum , eau-de-cerises , extrait d'ab-
sinthe qualité supérieure , eau-de-fleurs d'o.
range de Grasse , double et trip le, eau-de-roses ,
etc. etc.

a i .  Chez M™ DuPasquier-Borel , à la Grand' rue ,
des guing hams nouveaux , pet its cadrils , di-
verses indiennes , cotellînes , schirtings , toiles
de coton fortes , dites en rites 2/3 , pour che-
mises d' usage , diverses étoffes d'été pour ha-
billemens d 'hommes et d' enfans , draps zéphirs
et autres. Elle céderait des roulières pour
hommes et enfans , à très-bon compte, voulant
les li quider pendant la foire.

22. Baptiste Lombard , marchand de parap luies,
à la rue de l'Hôp ital , maison Touchon , en face
de l'hôtel du Faucon , vient de recevoir un as-
sortiment de couvertures en laine et en coton ,
tapis de lit faqonnés , de différens dessins ,
jupes en laine et en coton , et caleqons pour
hommes et femmes. Plus , un assortiment de
malles pour voyages , de toutes grandeurs. Il
est toujours bien assorti en parapluies et om-
brelles ; le tout à des prix très-modiques.

23. Aug. Loup aine , ferblantier, offre à MM. les
propriétaires de bâtimens , des appareils h y-
drauli ques de garde-robes inodores , d' une in-
vention toute récente , qui ne laisse rien à dé-
sirer. 11 offr e à MM. les amateurs d'en faire
voir un qu 'il a été appelle â mont er dans une
des premières maisons d'ici.

24 . Reçu un assortiment de cols noirs en crino-
line , tant  pour le civil que pour le militaire ,
de quali té  sup érieure à ceux que Oudinot
vend 3 francs à Paris , que l' on cédera à plus
bas prix , et dont la durée est garantie pour
un an au moins. — Le dépôt est rue des Mou-
lins , n ° 142 , au 3'»e étage sur le devant , chez
Sophie Grinim.

FEUILLE OFFICIELLE.



MARCHANDS FORAINS.
i. Félix Drey fuss , de Besançon , ayant eu p lu-

sieurs années son magasin , pendant les foires
de cette ville , chez i\l me veuve Perret , sur la
Place , déballera cette foire-c i chez M. Humbert-
Droz , pharmacien , sur la Place , au premier
étage , à côté de l'auberge du Poisson. Il ven-
dra lesarticles ci-après , à desprix extrêmement
modérés. Afin de satisfaire les personnes qui
l'honoreront de leur visite , il vient de faire , à
Paris et à Lyon , une emp iète de marchandises
des plus nouvelles , qu 'il vendra aux prix sui-
vans , savoir :

Soieries ; gros-de-Nap les , marcelines , taf-
fetas et marcelines de prem ière qualité , à 21 b.
l'aune; crêpe et crêpe lisse. Rubanneries ; ru-
bans satin , taffetas et gaze-foulards et autres ,
même très-nouveaux , à 2 V; batz l' aune , et
les p lus grandes largeurs qu 'il existe , très -nou -
veaux , à 6 batz l'aune. Un assortiment com-
plet de tulles en bandes et en pièces , tulles en
bandes , tout ce qu 'on peut voir de p lus fin ,
et très-large , en prenant les pièces entières , à
3 crutz et un batz l' aune ; tulles en pièces ex-
trêmement fins en V4 de large , à 18 batz l'aune ,
et d'autres largeurs. Un très-grand assortiment
de bonnets de tulle de toute beauté et de très-
nouvelles formes, à 1 o '/i batz la pièce , et en
véritable batiste d'Ecosse , à u '/i batz ; et
en tulle avec broderies très-riches , à d'autres

prix. Un superbe assortiment de schalls de
toute beauté , et schalls madras , en V4 , à
10 y, batz pièce , et en */ 4 , à 8 batz. Fichus
a tous prix et fich us barrég e, à 2 '/; batz pièce;
un grand assorti ment de foulard s, à très -beaux
dessins et de parf aite qualités , à 21 bz. pièce.
Gants en peau et en fil d'Ecosse , de parfaite
qualité , à 7 batz la pair e ; chevillères et fil à
coudre assorti , bon fil blan c d'Holland e , à
3 batz la poi gnée; à deux bouts , à 2 '/, batz la
poignée ; lacets en soie , filoselle , fil et coton ,
et autres articles dont le détai l serait trop
long.

:. Sigismond Mulh œuser , opticien , de Wurz-
bourg , tiendra cette foire , avec un assorti-
ment complet et choisi d'excellentes lunettes ,
dites conserves , pour tout es les vues et tous
les âges , tant pour les vues courtes (myopes)
que pour les vues longues (presbytes) , ainsi
qu 'avec tous le sarticles relatifs à l'opti que. U
raccommode aussi tous les objets d'opti que
endommag és. La qual ité de ses lunettes et
autres objets d'opti que , est déjà trop avanta-
geusement connue , pour qu 'il soit nécessaire
d'en faire les détails. Son magasin est , comme
de coutume , sous l'ancien Trésor , vis-à-vis de
celui de MM. Jeanjaquet frères.

}. M. Hettich , de Herbolzheim en Brisgau et
de Vevey , tiendra cette foire , dans son
magasin accoutumé , chez M M. Borel -Boyer et
Cle , avec un assortiment comp let en toiles et
rittes d'Alsace et de Bris gau.

4. M. Jean Besançon , marchand d'instrumens
de musi que , au Locle , ne pouvant pas tenir la
présente foire de Neuchâtel , croit devoir pré-
venir le public , que son magasin n'en est pas
moins bien assorti en toute espèce d'instrume ns
à vent et à cordes , ainsi que de toutes les four-
nitures y relatives ; il prie les amateurs de
bien vouloir s'adresser à lui directement , au
Locle , par correspondance , les assurant d'a-
vance qu 'il s'efforcera de justifier p leinement la
confiance et la préférence qu 'il sollicite , et cela
tant par la modicité de ses prix que par la qua-
lité et la bienfacture des p ièces qui lui seront
demandées , et qu 'il est à même de fournir.

5. M. Schwab , confiseur , a l'honneur d'an-
noncer au public qu 'il tiendra cette foire avec
un assortiment de sucreries de dessert et bis-
caumes , aux prix les plus modi ques. Son ma-
gasin estau n" 116 , près de la promenade.

6. MM. A. Kuenzer et Cie , de Herbolzheim en
Brisgau , seront , comme à l'ordinaire, en f oire
dans leur magasin accoutumé , maison Dupas-
quier , rue de Flandre , avec un bel assortiment
de toiles blanches fines , dites de ménage en
ritte , mi-blanches et rousses , de différentes
largeurs , ainsi que des triè ges de diverses qua-
lités et de belles rittes fines d'Alsace, à des prix
avantageux. •

7. MM. les frères Albertino , marchands opti-
ciens à Lausanne , ont l 'honneur de prévenir
le public qu 'ils seront en foire dans leur bou-
ti que accoutumée sur la Place , au n° 4 , très-
bien assortis de lunettes avec garnitures en
écaille , en argent et autres , avec des verres
périscop iques , soit pour les vues basses , soit
pour les vues presb ytes , des verres de couleurs
de différentes nuances ,soiten vert soit en bleu ,
ces derniers sont déjà avantageusementeonnus
par leur propriété de conserver la vue aux per-
sonnes qui s'occupent à la lumière. Ils tiennen t
aussi des lunettes achromati ques ang laises ,
des lorgnettes , des baromètres , thermomètres ,
etc. ; quincaillerie et bijouterie , couteaux et
canifs d 'Arau , véritable cachou de Bologne ,
etc. Ils réparent et racc ommodent tous ces
objets avec le p lus grand soin , et ils feront tout
leur possible pour contenter les personnes
qui les honoreront de leur confiance.

8. J.-C. Schmid , culotier -bandag iste , sera ,
pourcette foire , des mieux assorti en bandages ,
bretelles et jarretières élasti ques , caleçons et
bas de peau de daim et de chamois , gants de
castor qui se lave nt , dits glacés de toutes qua-
lités , pour Messieur s , Dames et fillettes , cas-
quettesen drap, en crin et en étoffes d'été , de
formes divers es , etc. Tous ces articles sont de
bon goût et les prix des plus modérés. Il oc-
cupera , comme du passé , ses bouti ques accou-
tumées , rangée du milieu , sur la Place.

9. Frédéric Fischer , ép ing lier , de Bienne , a
l 'honneur de prévenir le public qu 'il tiendra la
foire prochaine sur la Place au n ° 88- On trou -
vera chez lui un joli assortime nt d'éping les à
cheveux et autres , ai guilles à tricoter , crochets
jaunes et blancs, quincaillerie ; le tout en gros
et en détail , et à des prix modi ques.

10. Nicolas Guzot , de Berne , est arrivé en cette
ville pour la foire de Juil let , avec un assorti-
ment de terre-de-p ipe fine , cailloutage fin ,
faïence brune et blanche pour cuire , etc. Son
magasin est dans la maison Prince , à côté de

1 l'hôtel du Faucon.

3$. Un ameublement en velours d'Utrecht cra-
moisi , ayant déj i servi , et composé de douze
chaises , un canapé et 4 tabourets. S'adresser
à M. Steiner , tap issier , dans la maison neuve ,
qui a lacomission de vendre cet ameublement ,
que l'on cédera à très-bon compte.

26. Hugues Lombard , marchand de parapluies ,
sur le Pont -des -boutiques , est toujours as-
sorti en parap luies et parosols. 11 vient de re-
cevoir un bel assortiment de couvertures en
laine et en coton , et est aussi bien pourvu de
roulières ,etc. Le tx iut à des prix très-modiques.

27. Une cage de i$o pièces de douves , de 8 à
9 pieds de longueur et 3 pouces d'épaisseur ;
une seconde cage de :ço dites , de 6 à 7 pieds ;
une troisième de 140 dites ,aussi de 6 à 7 pieds;
une quatrième de 100 dites , cle 7 à 8 pieds ; et
enfin une cinquième cle 100 dites , de 8 à neuf
pieds , de 3 '/4 pouces d'épaisseur , mais on
ne peut avoir cette dernière qu 'au mois d'Août.
S'adr. à Al. Jean-Jaques Hartmann , brasseur ,
à Bienne.

«8. M me Fornachon-Virchaux , sur la Place , a
l'honneur d'informer le public qu 'elle recevra
pour cette foire un bel assortiment de schalls
en laine noire , *, ' et 6/4 , des schalls d'été
fond blanc et couleurs a la mode , en laine ca-
chemire , Thibet et satin; petits fichus et-cra-
vates de fantaisie; un beau choix de gants , en
peau , en fil d'Ecosse et en soie , et quantité
•d'autres articles de mode et de nouveautés.
Elle continue à avoir de plus le dépôt de cha-
peaux de paille de Fribourg , qu 'elle est auto-
risée de vendre au prix de fabri que.

29. De rencontre , une petite charrette à deux
roues , soit tombereau verni , presque neuf.
S'adr. au Plan-Sandoz.

30. Deux cent cinquante à 260 bouteilles de vin
rouge 1832 , premier choix , cru sur la ville.
S'adr. àF. -A, Clerc , au cercle des Alarchands.

ON DEMANDE A ACHETER.

fi. De rencontre , un pup itre en sapin , à une ou
deux places. S'adr. à L'Kratzer.

A L O U ER .

32. A raison de 21 batz par mois , un cabinet
ayant vue sur la cour , dans la maison de
M",e Besson , à la rue du Château. — La même
personne aurait à vendre divers meubles de
bouti que , entr 'autres deux corps de layettes ,
une romaine, une balance et des pierres à peser,
etc. ; le tout à bon .compte. S'adr. à M. Louis
Bailler , en ville.

33. Pour la prochaine foire de Novembre et les
suivantes , ou à l'année , le magasin situé rue
de Flandres , maison de Mme DuPasquier-d 'I-
vernois , occupé depuis nombre d'années par
MM.Kuenzeret Hettich ,et parMM.J.Kuenzer
et Cie . S'adr. à Mme DuPasquier-Perrot.

34. Pour la foire , le magasin au bas de la maison
de Mme Favarger , rue de l'Hôpital.

3$. Pour la foire, .2 chambres meublées. S'adr.
à Borel , boucher.

36. Par mois ou à Tannée , une chambre garnie
S'adr. à Henri Louis , fils aine , à la Grand' rue.
— Le même offre à vendre une douzaine d'as-
siettes , une soup ière , deux grands p lats , une
théière et un chandelie r ; le tout en fin étain ,
propre et bien conservé , qu 'il céderait à 9 bz.
la livre , la moitié de ce que cela a coûté étant
neuf.

DEMANDES ET OFFRES DE SERVICES.

37. On demande un apprenti intelli gent , dans
la première boulangeri e de Bienne. S'adresser
à M. Biehler , maitre boulanger , au dit endroit.

38. Wilhelm Ba dstuber ayant remp lacé la veuve
Gasser , derrière la boucherie , pour l'état de
tripier , offre ses services pour tout ce qui
concerne la charcuterie , le tuage des porcs ,
*tc. Il fera tous ses efforts pour satisfaire le
public , et à des prix modiques.

OBJETS VOLÉS , PERDUS ou TROUVÉS.

39. On a perdu , le 27 Juin , entre St . Aubin et
Neuchâtel , un petit coffre de voiture , en cuir
noir. La personne qui l' aura trouvé est priée
de le remettre au bureau d'avis , contre une
récompense.

40. Il a été enlevé , jeudi matin 18 Juin , sur la
place du marché à Neu châtel , une montre en
,or , avec chaîne en même métal , accompagnée
de clef , cachet , bague en cheveux et d'un
cœur garni en or , renfermant des cheveux.
Les personnes ou les marchands horlogers à
qui on pourrait offrir ces objets , ou qui pour -
raient en donner des indices , sont priées d'en
informer le bureau de cette feuille.

AVIS D I V E R S .

.41. Le consistoire de Valang in aurait à placer la
somme de douze louis , qu 'il prêterait moyen-
nant des sûretés suffisantes. S'adr. à Al. le pas-
teur dudit lieu.

42. L'honorable public de cette ville et des en-
virons est inform é qu 'il vient d'arriver ici une
Voiture mécanique de voyage , dans laquelle se
trouve un africain de la race guerrière des As-
hantées , le premier qui voyage en Europe , qui
a excité , par son organisation musculeuse ,
l'admiration générale des académies et des ca-
pitales qu 'il a parcourues , et qui , à raison de
sa rareté ,a étépeint dans son costume nati onal ,
à Vienne , à Munich , à Heidelberg , à Zurich
et à Berne. — On peut les voir , pendant cette
foire , sur la Place-d'armes , de neuf heure s du
matin à huit heures du soir.

CABINET DE CURIOSITÉS
ROMAINES.

43. Ce cabinet , qui vient d'arriver en cette ville ,
et qui a partout obtenu les meilleurs suffrages ,
est composé de fi gures en cire , de grandeur
naturelle , représentant des tableaux et des
groupes de l'histoire ancienne et moderne , imi-
tés avec soin des maîtres les p lus célèbres de
Rome. 11 sera ouvert tons les jours de la se-
maine de la foire , dès diï heures du matin à
neuf heures du soir , au hangar des boutiques ,
près des vieux bains.

44. Le messager de Boudry ayant chang é son
dé pôt , Al. Poiret , confiseur , prie les per-
sonnes qui voudront lui faire parvenir des de-
mandes , de les remettre dorénavant , chez
Mercier , ancien recruteur , près de l'hôtel-de-
ville , où elles seront prises tous les soirs , ex-
cepté le dimanche.

45. Un jeune homme de 16 à 18 ans , de bonne
conduite et appartenant à d'honnêtes parens ,
qui désirerait se former au notariat et au bar-
reau , pourrait entrer de suite dans un bureau
d'affaires de cette ville. Il recevrait sa table et
son lit. S'adr. au bureau d'avis.

46. Les personnes qui seraient disposées à for-
mer , à Neuchâtel , pour le compte d'un habi-
tant de cette ville , un tas de foin frais , sont
invitées à s'adresser au bureau d'avis.

Changemens de Domicile.

47. Clemmer père et fils , maîtres tailleurs en
cette ville , annoncent que leur domicile est
maintenant à la rue Fleury,  maison de Alon-
sieur Pettavel-Bouvier , et continuent à se re-
commander à leurs prati ques. L'épousedu fils ,
née Court , maîtresse blanc hisseuse , saisit cette
occasion pour rappeler à ses nombreuses pra-
ti ques que , comme du passé , sa mécani que à
repasser existe , et qu 'elle sera toujours mieux
desservie. Tous deux sollicitent la confiance
du public , dont ils sauront se rendre di gnes.

48. M. Lanson , dentiste , qui  restait sur la p lace
des Halles , a l 'honneur de prévenir le public
qu 'il demeure actuellement rue neuve des Po-
teaux , maison Virchaux ,. au premier , à l' ang le
de la rue des Boucheries.



11. B. Bamberger , opticien , a l'honneur d'annon-
cer qu 'il sera en foire avec un grand assortiment
de lunettes et conserves en tous genres , ainsi
que d'autres objets relatifs à l' optique. Son ma-
gasin sera dans celui qu 'occupe M. Petitp ierre ,
horloger , sur le Pont-des-bout i ques.

12. Forget cadet , marchand de porcelain e et
cristaux,  à la Chaux-de-Fonds , a l 'honneur
de prévenir le public , qu 'il sera à la prochaine
foire de Neuchâtel avec un joli assortiment de
porcelaine , grand assortime nt de cr i s t aux , ver-
rerie en tous genres , tôle vernie , etc. Il esp ère
mériter la confiance d' un chacun , tant  par la
qual i té  de ses marchandises que par la modicité
de ses prix. — Son banc sera sur la Plaoe-
d'armes.

13. Al mc veuveTaubert , fabricante de brosses , de
Bienne , tiendra cette foire avec un bel assorti-
ment  debrosses , telles que brosses de chambres
en soies de sang lier , cle 16 à 26 batz pièce ,
toute sorte de brosses cle table , vergettes et
brosses à dents fines , décrottoires avec et sans
pierre , dites de rizette de tou s prix , pinceaux
de tout genre , et généralement tout ce qui  a
rapport à cette partie. Elle se charge de com-
missions et de raccommodages , et se recom-
mande pour la vente en gros et en détail. Elle
occupe la bouti que n ° 22 , rang ée du milieu ,
sur la Place.

14. Les frères Dessauer , graveurs et opticiens ,
de Wurtemberg , tiendront cette foire avec un
joli assortiment d' objets de leur propre fabri-
cation , comme lorgnettes , loupes , grandes et
petites lunettes d' approches , ainsi que toutes
sortes de lunettes , à un prix très-avantageux.
Les mêmes gravent sur toute esp èce de métaux ,
cachets, armoiries , etc. Us se recorhandent à la
bienveillance de l 'honorable public. Leur bou-
ti que est à la nouvelle  route ,vis-à-vis de la mai-
son de M. de Chambrier , maire de Valang in.

AVIS.
15. Le Sieur Genillard offre une eau qui détruit

promptement les punaises et leurs œufs ,
dont il garanti t  l' effe t si lui-même est appelé à
en faire l'app lication ; il peut  produire  à cet
effet de bons certificats. 2° Une composition
propre à détruire les souris et les rats , il est
patenté pour cet objet , par quatre bureaux de
santé. 3 0 Un savon et une eau pour enlever
toute espèce de taches de graisse , sur les
étoffes qui supportent  l'eau Froide. 40 Un nou-
veau cirage pour bottes et souliers , qui con-
serve le cuir. ( ° Différentes encres à écrire ,
qu 'il offre à l'é preuve. —I l  raccommode le
cristal , verre , marbre , porcelaine , faïence ,
et fabrique différens objets très -amusans en
société , en fait d' artifice et de p h ysique. 11 se
transportera où on le fera appeler. Il loge à
l'auberge du Sauvage.

1. F. Rutimeyer , graveur sur pierres fines et sur
métaux , se recommande au public pour tout
genre de gravure. Sa demeure actuelle est à la
rue des Halles , maison Silliman , en ville.

2. Ad. Lehmann , pâtissier-confiseur , vient d'ou-
vrir son magasin , rue neuve , maison Virchaux.
Il confectionnera tous les ouvrages qui  concer-
nent son état , et fera son possible pour mériter
la confiance du public auquel il a l 'honneur de
se recommander.

3. On a perdu , le 2 3 Juin  passé , depuis Boinod
aux Hauts-Geneveys , un paquet renferm ant
trois chemises , une veste , une roulîère , un
rasoir , une paire de souliers et un carnet conte-
nan tune le t t r e  d'ori gine et un acte de baptême.
La personne qui  l'aura trouvé est priée de le
remettre , contre récompense , à Dd. Guyot ,
auberg iste , à Alalvilliers.

4. On demande , pour une auberge de la cam-
pagne , de suite , une domesti que forte et ro-
buste , qui sache bien faire la cuisine et qui
soit en état de fourni r  des témoi gnages de fidé-
lité et de bonne condui te  ; il est inu t i l e  de se
présenter sans cela. S'adr. au bureau d'avis.

5. Le Sieur Adol phe Sandoz , de Nantes , teintu-
rier , informe le publ ic  que son établissement
continue toujours  à Valan g in , où il teint toute
sorte de tissus en toutes couleurs , impr ime les
toiles en bleu et autres couleurs.  Il reteint  les
robes d ' indienne en noir , en conservant  les
dessins , de même que les robes noires qu 'il
remet en diverses couleurs. Il se re commande
aux personnes qui  voudront  bien l 'honorer  de
leurs ordres , ils seront su iv is  avec activité. —
Son dé pôt , pour Neuchâtel , est chez Al. Louis
Barbey , négociant , successeur de Al. Junod-
Borcl , rue des Halles , près la grande boucherie.

6. Trois pièces de fond , propres pour portettes ,
de dix pieds de long sur deux dits de large , et
3 pouces d'épaisseur ;  pour un pétrissoir , en
poirier , de six pieds de longueur  sur deux de
large et deux pouces d'é paisseur , rond au trait
du compas , chez Lieberheer , à Auvernier.

V A U Q U I L L Ë .

7. La noble Compagnie des Alousquetaires de
Neuchâtel , exposera à prix franc , mardi jour
de son Prix , sept Juil let  prochain , une belle
vauqui l le , composée de 10 levans et d' une
prime pour le p lus de cartons , de la va leur  de
L. 126. Elle invice en consé quence MAI . les
amateurs du tir , à bien vouloir l 'honorer de
leur présence.

La vauqu i l l e  commencera à sept heures du
matin et sera close à sept heures du soir , à la
montre de M. le cap itaine.

P A R  A D D I T I O N .

On a enterré :
Le 2. Marianne Colomb dit Délai , âgée de 57 ans un

mois , veuve de François Steiner , bourgeois.
5. Gertrude-Corn élie van Schoor , âgée de 66 ans ,

veuve de Simon de Sandol-Roy , ancien Général-
Major dans les Indes Hollandaises , bourgeois.

13. (Au cimetière de l'hôpital de Pourtalés partie
destinée aux réformés ) Jeanne-Marie Ep itaux ,
âgée de 50 ans, femme de Charles-Henri Pettavel ,
domicilié â Bôle.

18. Un enfant illé gitime du sexe masculin , né-mort,
à Henriette Leuba , de Buttes.

. ïï. (Au cimetière de l'hôpital de Pourtalés partie des-
tinée aux Catholiqnes.Rbmains.) Jean-Georges
Leibzig, dé Wissembourg , habitant , âgé de 63
ans , 10 mois.

33. Jean-Henri , âgé de 6 mois , fils de Julien Cour-
voisier Clément , habitant.

26. (Au cimetière de la chapelle catholique.) Marie-
Adèle Girard , âgée de deux ans deux mois , fille
de Georges-Henri Girard , du Landeron.

î >. (Au cimetière de l'hôpital Pourtalés , partie des-
tinée aux réformés.) Zélie Maire, âgée, de 32 ans
2 mois , femme de Henri-François Perrin , de
Noira igue.

ïg. Franqois de Sandoz-Travers , âgé de 64 ans
5 mois , Président du Tribunal Souverain , an-
cien Conseiller d'Etat et Chancelier , bourgeois.

„ Charlotte-Marie , âgée de 2 ans 3 mois , fille de
Henri Giliotte , habitant.

Décès du mois de Juin i8 3ï -

dès le 8 Juin i 8 3 î -
(des quatre  quar t iers  seulement , sans au t re  charge.)
Le bœuf  à 10 '/a cr. 1 Le veau à 9 cr,
La vache à 9 l l2 cr. |Le mouton à 11 »

T A X E  D U  P A I N ,
dès le 11 Novembre 18 3 3 •

Le pain mi-blanc à 4 cr. la l ivre .
Le pain blanc . à ; cr. „
Le petit-pain de demi-batz , doit peser ç */4 onces.

Celui  d' un batz. . . . .. . . .  10 '/- n
Celui de six creutzers . . . .  18. »

PRIX DES GRAINS.

1. N E U C H â TEL . AU marché du 25 Juin.
Froment l 'émine bz. 21.
Moitié-blé . . . .  „ ig.
Mècle „ 14 '/,
Orge „ 10.
Avoine „ 10 Va

2. B E R N E . Au marché du 23 Juin.
Froment . . . l'émine . . bz.
Epeautre . . . — . . „ i ç à 17V4
Sei gle . . „ ç V» * 9 7«
Orge . . „ g à 10.
Avoine . . . .  le muid . . „ 81 à 91 '/ 2

3. B A S L E . AU marché du 26 Juin.
Epeautre , le sac . Fr. 1 j : ç à Fr. 16 : 7.
Orge . . .  — . . „ 8 : à „ 8 : 4 -
Sei g le. . . — . . „ : à „
Prix  moyen — . . „ 15 : 5 : 7  rappes.
Il s'est vendu.  . Ç44 sacs  f roment  e t é peautre.
Reste en dé pôt 585 —
NB. Le sac contient environ 9 émines de Neuchâtel.

._  .

T A X E  £>ES  V I A N D E S ,

M É L A N G E S .

La viande de carême.
La veille de la bataille d'Austerlilz , en visitant le soir

la li gne d'attaque où les vivres manquaient depuis
quarante-huit heures , l'Empereur vit , des soldats oc-
cup és à faire cuire des pommes-dc-terre sous la cendre.
Ces soldats appartenaient au 4e régiment de li gne, dont
Joseph Bonaparte c'tait colonel. L'Empereur s'étant
approché , dit à un grenadier du 2e bataillon nommé
Plique, occup é à manger une de ces pommes-do-terre :
—Eh! bien , mon brave , es-tu coulent de ces pigeons-
l à ? —  Hum! répond le grenadier , ça vaut tonjours
mieux que rien ; mais ces pigeons-là c'est bien de la
viande de carême.

— Alors, mou vieux , repri t Napoléon , montrant
au grognard les feux de l'ennemi , aide-moi demain à
débusquer ces gaillards-là , et nous ferons le mardi gras
à Vienne.

La fête des lanternes.
Le peuple Chinois qui célèbre cette fête croit qu'elle

fut établie après la fondation de la monarchie par un
mandarin , qui , ayant perdu sa fille, se mit à la cher-
cher sur le bord d'une rivière avec des flambeaux et
des lanternes que portaient une multitude d'habitans
dont il s'était fait aimer. Mais les lettrés prétendent
que l'empereur Kyé , se plai gnant de la division des
j ours et des nuits , qui rend une partie de la vie inutile
aux plaisirs , fit construire un palais n'ayant pas une
fenêtre, et que , pour y répandre la lumière, il y éta-
blit une il lumination continuelle de flambeaux et de
lanternes. La fête des lanternes se célèbre le quinzième
j our de la première lune. Alors toute la Chine est illu-
minée tant dans les villes que dans les campagnes. Les
côtes de la mer , les bords des rivières sont ornées de
lanternes peintes de toutes sortes de couleurs , et de
différentes formes. Partout on donne des spectacles
au peup le , des feux d'artifice et toutes sortes de di-
vcrtlsscmens; chaque chef de famille écrit en gros ca-
ractères , sur une feuille de pap ier rouge , ou sur une
tablette vernie , les mots suivans : Tyen-ti san-hyay
van-lin chin-tsay , c'est-à-dire : «au vrai gouverneur
du ciel , de la terre ; des trois limites et des dix mille
intelli gences. » Cette inscri ption est aussi placée sur
une table devant laquelle on met du blé , du' pain ,
de la viande et quel ques autres offrandes de cette na-
ture;  ensuite on se prosterne à terre , et l'on offre
à la divinité de petits bâtons parfumés.

Habitudes singulières de quelques
compositeurs.

Le p iano dans la p rairie. — La chambre noire.—
Le génie A la minute. — L'enivrement du tumulte. —
Perdure et gaieté.—IM f emme et le chai.—Le lit et
les classiques. — La bague inspiratrice.

Gluck , pour s'échauffer l'imag ination , avait Cou-
tume de se placer au milieu d'une belle prairie. Ce fut
dans celte situation qu 'avec un piano devant lui, et une
bouteille de Champagne sous la main , il écrivit ses
deux Ip higénie , son Orphée et plusieurs autres ou-
vrages si d gnes d'admiration.

Sarti , au contraire , voulait une vaste chambre à
peine éclairée par une lampe suspendue au plafond.
Là seulement , durant les heures les plus silencieuses
de la nuit il réussissait à s'insp irer d'idées musicales.

Mozart , ne composait j amais avec plus de succès que
lorsqu 'il sentait la nécessité de le faire , et l'heure de
la représentation arriver. Cette nécessité était pour lui
le plus puissant aiguillon.

Cimarosa se plaisait au milieu du tumulte et du
bruit ; il aimait à être entouré de ses amis quand il
travaillait. Souvent, il lui arriva d'écrire dans l'espace
d'une seule nuit les motifs de huit à dix airs charmans,
qu 'il finissait ensuite en présence de ceux qui venaient
le visiter.

Il faillait à Grétry, pour l'inspirer puissamment, la
gaieté de ses amis , ou la vue enchanteresse des bos-
quets de l'Hermitage.

Sacchini ne pouvait écrire un passage si sa femme
n 'était pas à ses côtés , et si son chat , dont il raffolait,
nc gambadait pas autour de lui.

Paesiello composait dans son lit. C'est entre ses draps
qu 'il a écrit tant de chefs -d'œuvre cle grâce et de
facilité.

Zingarelli dictait sa musique après avoir lu un pas-
sage des pères de l'église, ou de quel que classique latin.

Haydn , solitaire et sombre comme Newton , après
avoir mis à son doigt la bague que lui avait envoyée
Frédéric II , et qu 'il disait lui être nécessaire pour
exciter son imag ination , se plaçait à son piano; et au
bout de quel ques minutes prenait son essor qans les
chœurs des anges. Comp lètement livré à lui même ,
pendant son séj our à Eisenstad , résidence du prince
Esterhasy , et libre des soins du monde , il répétai t
souvent que composer était pour lui le bonheur su-
prême.

L 'incendiaire dép isté.
On sait qu 'autrefois en certains pays, on découvrait,

à l'aide de chiens, ceux qui s'étaient rendus coupables
de quel que crime : cette coutume vient d'être renou-
velée avec le plus grand succès dans j e comté d'Oxford.

Dernièrement , le feu ayant éclaté dans une ferme
du duc de Malberough , l'intendant accourut un des
premiers sur les lieux , accompagné d'un superbe li-
mier. Là, il aperçut les traces toutes fraîches qu 'avait
faites un homme en s'éloignant , et aussitô t il excita son
chien à suivre leur direction. L'animal ne fut pas plus-
tôt mis sur ces traces , qu 'il parcourut avec la plus
grande exactitude les nombreux zig-zag qu 'avait décrits
le fug itif , afin sans doute de détourner les soupçons.
On arriva ainsi à une chaumière, la porte était ouverte,
mais on n'y trouva personne. Alors l'infat 'gablc chien
s'élança de nouvea u , diri gea sa course vers le lieu de
l'incendie , et , devenant plus inquiet à mesure qu 'il
approchait , il se j eta bientôt sur un individu qui pa-
raissait l'un des plus empressés à arrêter les progrès, de
l'incendie. L'intendant insista pour qu 'il fut arrêté; et
les aveux du coupable nc lardèrent par à j ustifier ces
soupçons , fondés sur l'intelli gente conduite du chien
révélateur.



H I S T O I R E  N A T U R E L L E .
NOUVELLE RUCHE A MIEL.

M. Gillet de Grandmont a présenté à l'académie des sciences de
Pari», une nouvelle ruche qu 'il vient d'importer d'Angleierre , et
qui lui semble digne de fixer l'attention autant  par les produits abon-
dants qu'elle donne , que par la certitude de la récolte et la nou-
veauté du système employ é dans cette méthode. L'auteur de cette
ruche est M. Nutt , propriétaire , dans le Lincolnshire. Dix années
d'expérience lui en ont démontré la bonté. La méthode qu 'il em-
ploie est simple et fondée sur l'observation des faits. C'est au moyen
cle la ventilation sagement dirigée et réglée par le thermomètre , que
l'auteur est parvenu non-seulement à régulariser le travail des abeilles,
mais encore à régler plus fructueusement qu 'elles ne le font d'ordi-
naire , le temps qu 'elles consacrent à la mellificaiion.

En donnant aux abeilles une habitation plus convenable , en favo-
risant l'augmentation de la population par de sages dispositions ,
M. Nutt a réussi , en 1826 , à récolter , dans une seule ruche , 29 6
livres de miel , et à laisser encore une grande quantité de nourriture
aux abeilles , pour leur provision d'hiver. L'année dernière , il a
constaté publiquement qu'avec huit de ces ruches , un habitant des
environs de Londres a obtenu n3o livres de miel , et tous ceux qui
élèvent des abeilles par cette méthode , arrivent , dit M. Gillet , à
d'aussi beaux résultats.

Cette ruche est composée de quatre parties , savoir :
D'un pavillon central , surmonté d'un autre pavillon qui renferme

une grande cloche de verre.
De deux autres pavillons latéraux réunis au premier pavillon.
Ces diverses parties communiquent entr 'elles (et c'est là le mérite

de l'invention ) selon l'intention de l'éleveur et les besoins des
abeilles. Une chose digne de remarque c'est que le pavillon central
inférieur , est invariablement consacré par les abeilles elles-mêmes , à
la reproduction de la colonie ; car jamais on ne trouve de nymphes
ni de couvains dans les autres parties de la ruche , d'où il résulte que
le miel est constamment pur. La récolte s'en opère dans le temps où
les abeilles le ramassent , et alors que la campagne est ornée de fleurs.
C'est du i5 Mai au i5 Juillet que s'enlève le miel successivement ,
selon le besoin , sans danger pour celui qui pratique cette opération ,
et sans qu'il soit nécessaire de détruire un seul insecte.

M. Gillet de Grandmont présente également une autre ruche par-
ticulière , à l'aide de laquelle M. Nutt- recueille encore successive-
ment , tous les huit jours et à volonté , de petites cloches de verre
que les abeilles s'occupent constamment de remplir d'un miel très-
blanc , dont plusieurs échantillons passent sous les yeux de l'acadé-
mie. La facilité de récolter tous les huit j ours donne la possibilité
d'obtenir le miel que fournit telle ou telle plante pendant la floraison.

C'est à l'aide de courans d'air ménagés qu'il détermine le passage
des abeilles d'un compartiment dans l'autre , et qu'il obtient ces ré-
coltes partielles. Ainsi , il fait souffler un vent dans la direction de
la porte qui communique entre les deux compartimens. Les abeilles,
pour se soustraire à ce courant d'air , se réfugient dans celui où elles
sont à l'abri ; on ferme la porte et elles sont renfermées dans l'en-
droit où l'on veut qu'elles soient.

{Nouvelliste Vaudois.)

SECOURS AUX NOYÉS. .* >. -'. '
L'asphyxie des noy és (ou par immersion) , qui est une abolition ou

une, suspension du mouvement du cœur et des artères , ainsi que des
autres fonctions de 'la vie , se manifeste ordinairement trois minutes
après que le corps est resté sous l'eau. Elle a pour cause la privation
de l'air atmosphérique , et par suite la suspension de la respiration.

On peut périr sous l'eau sans en avaler , par la crainte et le sai-
sissement que cause l'impression de l'eau froide et la peur du danger ;
c'est ce qu'on appelle asphyxie nerveuse , spasmodique , sy ncop ale ou
sans matière.

Quand l'eau à pénétré dans les bronches , dans la voie de la respi-
ration , ou a détruit le jeu des poumons , il y a asphyxie par suffo-
cation , par engorgement ou avec matière ; celle-ci est beaucoup plus
grave que la première.

Dans le premier cas , On peut rappeler le noyé à la vie en lui faisant
respirer de l'alcali volatil ; dans le second , voici ce qu'il convient
de faire.

i° On transportera la personne noy ée , le plus promptement et le
plus doucement possible , dans un endroit propre et commode ," en:
observant de la maintenir couchée sur le côté , la têie élevée , afin
que l'eau qui la'suffoque s'écoule plus facilement de sa poitrine pendant
le chemin.

g0 Arrivé à une maison , après avoir enlevé promptement au noyé
ses vêtemens , en les fendant d'un bout à l'autre avec des ciseaux ,
afin d'aller plus vite , on l'enveloppera largement d'une bonne cou-
verture de laine , on le couchera sur un matelas devant un grand feu ,
sur le côté droit , de préférence au gauche , afin de favoriser la cir-
culation du sang dans le cœur , en lui tenant la tête haute et toujours
de côté au moyen d'un oreiller un peu dur. On lui frottera d'abord
le ventre avec un morceau de laine ou flanelle bien chaud et sec ,
puis après avec la même pièce imbibée de quelque liqueur spiritueuse ,
telle que eau de-vie, eau de mélisse, esprit de vin , eau vulnéraire cam-
phrée , eau de lavande , vinaigre des quatre-voleurs ou autres.

3° On placera sur le cœur de la cendre chaude , enveloppée dans
une serviette; sur l'estomac et sur la plante des pieds, d'autres serviettes
et des briques convenablement chaudes et couvertes d'un linge ; vous
couvrirez sa tête d'un bonnet, et son corps de couvertures bien chaudes.

40 On versera dans la bouche du noy é , si on le peut , quelques
gouttes de vin chaud , de l'eau-de-vie ou de l'eau de mélisse.

5 Si la liqueur passe jusqu 'à la quantité d'une cuillerée , ce qui
se fait lentement , on donnera encore deux ou trois cuillerées.

6° On lui poussera de l'air dans les poumons ; et la meilleure ma-nière d'y parvenir est d'introduire le tuyau d' un soufflet dans une des
narines , tandis que l'on bouche l'autre avec le doigt ;  on peut à défaut
d'un soufflet , se servir d'un tuyau quelconque que l'on introduira
avec précaution par la même voie.

7° On lui chatouillera le dedans des narines et de la gorge avec la
barbe d'une plume , et on tâchera de l'irriter avec la fumée de tabac ,
avec de l'eau de luce, et l'alcali volatil , de l'eau de la reine de Hongrie,
du vinai gre , etc.

8° Que l'on donne au noyé deux lavemens faits avec de l'eau salée
dans laquelle on aura fait bouillir quel ques pincées de tabac à fumer ,
ou avec du vin chaud dans lequel on aura mis trois cuillerées de sel ,
car il faut que ces lavemens soient irritans ; le lavement suivant a
souvent été suivi d'un grand succès : faites bouillir demi-once de
feuilles sèches de tabac , et 3 gros de sel marin , dans une quantité
d'eau suffisante et pendant un quart-d'heure , ce qui ne doit pas ralentir
les autres secours à donner au noy é. Coulez la liqueur , donnez le
lavement tiède , et réitérez-Je deux à (rois fois. On peut encore couper
le lavement avec une décoction de séné , de sel d'epsom , et de vin
éméti que trouble ; enfin , nous le répétons , un lavement irritant
quelconque est d'un grand secours , surtout lorsque le noyé tarde à
reprendre l'usage de ses sens. Il est bon aussi de lui introduire dans
le fondement de la fumée de tabac , au moyen d'un tuyau de pipe
allumée , sur la tête de laquelle on soufflera à travers un linge , opé-
ration qui sera continuée pendant une ou deux heures ; mettez le
corps du noyé le plus tôt possible dans un bain chaud de sable , de
cendre , de sel.

g0 Des que le noyé commencera à pouvoir avaler , on lui admi-
nistrera quel ques légères cuillerées d'une liqueur d'eau de mélisse ,
de bon vin chaud ou d'eau émétisée. Quel quefois le noyé les garde
dans sa bouche plus ou moins long-temps , et finit par les avaler. Il
faut toujours avoir soin de ne pas trop la lui remplir , jusqu 'à ce que
l'on s'aperçoive qu'elles passent facilement ; s'il éprouve des nausées
ou envies de vomir , on lui fera prendre quel ques cuillerées d'eau
légèrement émétisée , pour exciter les selles , et pour provoquer un
doux vomissement.

io° La saignée est plus nuisible qu'avantageuse. Elle ne doit ce-
pendant pas être négligée dans les sujets dont le visage est rouge ,
violet , noir , dont les membres sont.fiexibles , et qui ont encore de
la chaleur : la saignée à la ju gulaire est la plus efficace , et celle qui
fournit le plus promptement une quant i té  suffisante de sang. A défaut
de cette saignée , on fait celle du pied. Mais il faut éviter toute espèce
de saignée sur des corps froids et dont les membres commencent à
raidir ; on doit au contraire s'occuper à réchauffer les noyés qui se
trouvent en pareil cas.

il0 U faut presser doucement'avec la main , et à diverses reprises,
le bas-ventre du noyé.

12° On doit bien se persuader que quel que utiles que soient les
secours que nous venons d'indiquer , ils ne réussissent qu 'autant qu'ils
seront administrés avec ordre , pendant long-temps et sans interruption.
C'est pourquoi il faut les continuer plusieurs heures , et ne point
abandonner les noyés par découragement. Que l'on sache que la
putréfaction , ou décomposition des chairs , est à leur égard , comme
pour les asphyxiés par la vapeur du charbon , le seul signe d'une mort
certaine , et qu 'il y a un grand nombre de ces infortunés qu 'on n'a
rappelés à la vie que 7 à 8 heures après qu 'ils avaient été retirés de l'eau.

Le docteur Deglé sauva la vie à un Suisse qui était resté pendant
neuf heures sous l'eau et qu'on allait enterrer.

Péklin rapporte qu'un jardinier , en Suède , ayant passé seize heures
sous l'eau à une profondeur très-considérable et sous la glace , fut
rendu à la vie par les secours qui lui furent prodigués.

Nous ferons observer , en terminant cet article , que quand le corps
est encore chaud , il ne faut pas recourir aux moyens indi qués ci-dessus
pour lui procurer de la chaleur. Il suffit alors de l'entourer de linges
secs , de couvertures ou d'habits.

Surtout qu 'on se garde bien de secouer fortement le noyé , et plus
encore de le suspendre par les pieds sous prétexte de lui faire rendre
l'eau qu 'il a avalée. Ce procédé , ou pour mieux dire ce préjugé , lui
serait fatal.

MINE DE WIELITZKA.

La ville de Sel. — Les chapelles brillâmes. — Les lacs sans azur.

Les bateaux souterrains.

La mine de sel .gemme, située à Wielitzka dans la Gallicie, à trois
lieues et demie de Cracovie, s'exploite depuis 600 ans. On y descend
par six puits qui ont 4 à 5 mètres de l'argeur et 64 de profondeur.
Elle est exploitée à une épaisseur de 312 mètres (160 toises), en
sorte que son fond est à 3o mètres au-dessus du niveau de la mer.
Ces mines offrent une région souterraine qui renferme une population
de plus de 600 habitans , avec les logemens nécessaires à chacun , et
des écuries pour 80 chevaux. On y voit en outre de vastes édifices
pour l'administration , trois chapelles dont les colonnes et l'autel sont
formés avec un sel clair et transparent , qui , à la lumière , brille de
mille feux ; enfin , il existe dans ce pays mystérieux des lacs salés qui
n'ont jamais réfléchi l'azur du ciel et dont la grandeur exige des ba-
teaux pour les visiter. Il sort annuellement de cet énorme gouffre
plus d'un million de quintaux de sel.

V A R I É TÉ S ,


